
Pseudolasiacis (A. Camus) A. Camus (Poaceae) 
à Madagascar, aux Comores et 
aux Mascareignes 

Jean BOSSER 
IRD (ex ORSTOM), Laboratoire de Phanérogamie, Muséum national d’Histoire naturelle, 

16 rue Buffon, 75005 Paris. France. 

Danielle FLORENS 
Herbarium, M.S.I.R.I., Réduit, Mauritius. 

Laboratoire de Phanérogamie, Muséum national d’Histoire naturelle, 

16 rue Buffon, 75005 Paris, France, 

MOTS CLÉS 
Pseudolasiacis, Poaceae, 
Madagascar, Comores, 

Mascareignes. 

RÉSUMÉ 

Révision du genre Pseudolasiacis (A. Camus) A. Camus (Poaceae), endémique 

de la région malgache : Madagascar, Comores, Mascareignes. Une variété 

nouvelle est décrite, une espèce est réduite au rang de variété et des synony¬ 

mies nouvelles sont proposées. 
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ABSTRACT 

Pseudolasiacis (A. Camus) A. Camus (Poaceae) in Madagascar, Comoro and 
Mascarenes. 

Révision of the genus Pseudolasiacis (A. Camus) A. Camus (Poaceae), endé¬ 

mie to the Malagasy région: Madagascar, Comoro, Mascarenes. A new varie- 

ty is described, one species is reduced to the rank of variety and new 

synonyms are proposed. 

Mademoiselle A. CAMUS créa la section 

Pseudolasiacis du genre Panicum en 15126 pour des 

plantes de Madagascar et des Comores à chaumes 

lignifiés, ramifiés, d aspect bambusoïde, pouvant 

grimper sur plusieurs mètres dans la végétation 

avoisinante. Ce caractère se retrouve dans le genre 

américain Lasiacis (Griseb.) Hitchc., mais après 

avoir consulté l'agrostologue américain auteur du 

genre et en accord avec lui, elle rattacha ces 

espèces au genre Panicum. Plus tard, en 1945, elle 

éleva cette section au rang de sous-genre, puis, la 

même année, d une façon un peu subreptice, 

dans une publication sur les espèces à feuilles tes- 

seliées, au rang de genre. 11 semble qu elle ait aus¬ 

sitôt oublié cette publication car, en 1945 puis en 

1959, elle décrivit dans le genre Panicum des 

espèces de ce groupe. En 1986, W.D. ClayTon 

& S.A. R.ENVOIZE, dans leur Généra Graminum, 

mirent Pseudolasiacis en synonymie de Lasiacis. 

Outre le port bambusoïde, ces 2 groupes de 

plantes ont en commun d’autres caractères : la 

présence d une crête au sommet de la fleur fertile 

et le brunissement de l’épillet à maturité. Mais il  

y a aussi des différences importantes. Chez 
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Pseudolasiacis, les épillets sont solitaires sur de très 

longs pédicelles, d’où une panicule très lâche et 

diffuse, souvent paucispiculée. Les épillets ont des 

glumes et la glumellc de la fleur inférieure étroite¬ 

ment appliquées et la glume inférieure dépasse 

toujours la moitié de la longueur de l'épillet ce 

qui leur donne un aspect bien différent de celui 

des épillets de Lasuicis, à glumes et glumelles de la 

fleur inférieure lâches et à glume inférieure plus 

courte que la moitié de la longueur de l'épillet. Il  

faut remarquer que les Lasiacîs américains sont 

très homogènes dans tous leurs caractères, et on 

crée une hétérogénéité dans ce genre en y 

incluant Pseudolasiacis. Compte tenu en outre de 

la séparation géographique des aires, nous pen¬ 

sons qu'd est préférable de maintenir les 2 genres 

distincts. Les indéniables affinités qui existent 

entre eux peuvent être le résultat d’une évolution 

convergente. Les caractères distinctifs peuvent se 

résumer ainsi : 

Pseudolasiacis Lasiacis 

Pédicelles des épillets très longs et grêles ; panicu¬ 

le lâche et diffuse. 

Glumes et lemina de la fleur inférieure étroite¬ 

ment appliquées. 

Glume inférieure aussi longue que l’épillet ou 

dépassant les fleurs, ou si plus courte dépassant la 

moitié de la longueur de l’épillet. 

Pédicelles des épillets courts et robustes ; panicu¬ 

le le plus souvent dense. 

Glumes et iemma de la fleur inférieure lâches ; 

épillet gonflé. 

Glume inférieure plus courte que l’épillet et, le 

plus souvent, n’atteignant pas la moitié de la lon¬ 

gueur de l’épillet. 

Pseudolasiacis est aussi proche de Panicurn. 

L'épillet de l’espèce-type du genre : P. leptolo- 

moides, ressemble à l’épillet de certains Panicum 

ayant une première glume allongée (comme 

Panicum ambositrense A. Camus de Madagascar), 

mais le port bambusoïde, la crête pubesccnte-lai- 

neuse existant au sommet des glumes et glumelles 

sont des caractères permettant de distinguer les 2 

genres. Ce même caractère des glumes et glu¬ 

melles à sommet comprimé et crêté se retrouve 

dans le genre Acraceras Stapf, mais ce genre a des 

inflorescences formées de racèmes, les épillets 

étant géminés et à pédicelles courts. Il n’a pas, 

non plus, le port bambusoïde des Pseudolasiacis. 

PSEUDOLASIACIS (A. Camus) A. Camus 

Bull. Mens. Soc. Linn. Lyon 14 : 72 (1945). — 
Panicum sect. Pseudolasiacis A. Camus, Bull. Soc. Bot. 
France 73 : 974-975 (1926). — Panicum subg. 
Pseudolasiacis (À. Camus) A. Camus, Not. Syst. 12 : 

88 (1945). 

TYPE. — Pseudolasiacis leptolomoides (A. Camus) A. 
Camus (lecto-, désigné ici). 

Plantes pérennes, à chaumes ligneux, ramifiés, 

bambusoïdes, pouvant grimper sur plusieurs 

mètres dans les buissons et arbres voisins. Limbe 

foliaire linéaire ou étroitement ovale, à nervation 

tessellée. Panicule grande, très diffuse. Epillets 

solitaires, portés par des pédicelles très longs et 

grêlés. Glume inférieure aussi longue que l’épillet 

ou dépassant les fleurs, ou plus courte que 

l'épillet et dépassant la moitié de sa longueur, 7- 

9(-l 1 Enervée, un peu comprimée et pubescente 

au sommet, glabre ou pileuse sur le dos, marges 

ciliées. Glume supérieure aussi longue que 

l'épillet, 7-9-nervée. semblable à la glume infé¬ 

rieure. Fleur intérieure stérile ; Iemma ± sem¬ 

blable à la glume supérieure, 7-9-nervée ; paléa 

oblongue, un peu tronquée et ciliée au sommet, 

binervée, à nervures lisses ou ciliolces, un peu 

plus courte que la Iemma. Fleur supérieure her¬ 

maphrodite, vraisemblablement prorandre, à glu¬ 

melles coriaces et brillantes, la lemma ayant au 

sommet une crête pubesceme-laineuse, la paléa 

également pubescente au sommet ; étamines 3, 

oblongues ; caryopse non vu. Épillet brumissant 

ou noircissant à maturité. 

Genre de 3 espèces et 2 variétés, de la région 

malgache : Madagascar, Comores, Mascareignes, 

de lisières ou sous-bois des forêts de basse à 

moyenne altitudes. 

232 ADANSONIA, sér. 3 • 1999 • 21 (2) 



Pseudolasiacis (Poaceae) 

Pseudolasiacis leptolomoides (A. Camus) A. 

Camus 

Bull. Mens. Soc. Linn. Lyon 14 : 72 (1945). —- 
Panicum leptolomoides A. Camus, Bull. Mus. Natl. 
Hist. Nar. 30 : 514 11924). — Type : Boivin s.n., îles 
Comores (holn-, P). 
Panicum lemeeanum A. Camus, Nor. Syst. 12 : 86 

(1945). — Pseudolasiacis lemeeana (A. Camus) A. 
Camus, Bull. Mens. Soc. Linn. Lyon 14 : 72 (1945). 
—- Type : Humbert 13/99, Madagascar, bassin de la 
Mananara, affluent du Mandrare, pentes occiden¬ 
tales des mongagnes entre l'Andohahela et 
l’Elakelaka, Mt. Apiky au-dessus de Mahamavo, 
800-900 m, jun.-fév. 1934 (holo-, P t Iso-. BR, G, 
K, MO, P, WAG) : syn. nov. 

Panicum atlezetrei A, Camus, Not. Syst. 12 : 87 
(1945), — Type ; Hcr b Jard. Rot. Tan, 3417, 
Madagascar, lac Alaotra [MEN-931 (holo-, P) ; syn. 
nov. 

Panicum frappiert A. Camus, Bull. Soc. Bot. France 
99 : 143 (1952). — Type : Frappier 198, La 
Réunion, s.d. (lecto-, P, désigné ici) : syn. nov. 

Panicum leptolomoides var, ombreuse A. Camus, Bull. 
Soc. Bot. France 106 : 215 (1959). — Syntypes : 
Bosser 5534, 5535, Madagascar, Montagne tL Am lire, 
juil. 1953 (P) ; syn. nov. 

P. leptolomoides a un épillet ellipsoïde de taille 

variable, long de 3,5-51-6) mm. La glume infé¬ 

rieure est le plus souvent aussi longue que 

l’épillet ou elle dépasse légèrement les fleurs, plus 

râlement elle est un peu plus courte que l’épillet. 

Les trois cas peuvent se trouver dans une même 

panicule (par exemple sur le type de P allezetteï), 

Le limbe loliairc, sur l'échantillon des Comores 

et sur celui de la Réunion, est glabre. À 

Madagascar on trouve des feuilles à limbe foliaire 

glabre et des feuilles à limbe foliaire ± pileux, Les 

caractères : taille de l’épillet, taille de la glume 

intérieure, pilosité des feuilles, ne sont pas discri- 

minatifs et ceci nous a conduit à réunir dans une 

même espèce différents taxons décrits par A. 

Camus. — Fig. 1A-M. 

L’espèce se trouve à Madagascar dans la forêt 

ombrophile de moyenne altitude de la bordure 

Est des Hauts-Plateaux. Aux Comores, la récolte 

Bosser 1S322 de la forêt de la Grille, Grande 

Comore, correspond au même milieu écolo¬ 

gique. À la Réunion, FRAEPIF.k l'a récoltée une 

fois au siècle passé. Il n’y a, à notre avis, aucun 

doute sur l’origine de cette récolte, Frappier 

n’ayant récolté qu’à la Réunion et les étiquettes 

de ces échantillons correspondant bien à celles de 

son herbier. Malheureusement, aucune station 

précise n’est indiquée et la plante n’a pas été 

retrouvée depuis dans cette île. 

MATÉRIEL étudié. — Grande Comure : Bosser 
18322, forêt de la Grille, mai 1963 (P). —La 
RÉUNION t Frappier 197, 198, 200, s.loc., recueillis 
entre 1853 et 1863 (P) : Frappier 199 , ibid. (RF.U). 
— Madagascar : Bosser 3053, lac Alaotra, juif 1952 
(P) ; Rosser 5530, montagne tf  Ambre, juif 1953 (P) ; 
Bosser 7089, lac Alaotra. sep. 1953 (P) ; Bosser 7474, 
Morarano, lac Alaotra, déc, 1954 (P) : Bosser 12634. 

la Mandraka, fcv. 1959 (P) ; Decary 7596, tampokci- 
sa, NW de Fcnoarivo, 16 mars 1930 (P) ; Herb. Jard. 
Bot. Tan. 3417, s.çoll. [MEN-93], lac Alaotra (P) ; 
Humbert 13348, vallée de la Sakamalio, affluent du 
Manambolo, bassin du Mandrare, racailles, 900* 1(100 
m, déc. 1933 (R, P) ; Humbert 13799, bassin de la 
Mananara, affluent du Mandrare, pentes occidentales 
des montagnes entre l'Andohahela et ITIakelaka, Mt. 
Apiky. au-dessus de Mahamavo, 700-900 m, jan.-fév. 

1934 (BR. G, K, MO, P, WAG) ; Humbert 29067, 
Mr. Ankazovandamena, près sic la baie des Galions 
(Ranofotsy), SW de Fort Dauphin, 100-450 m (P). 

Pseudolasiacis leptolomoides var. coursii (A. 

Camus) Bosser & D. Florens, comb. et stat. 

nov. 

Panicum coursii A. Camus, Bull. Soc. Bot. France 
106 : 213 (1959). — Type : G, Cours 4113, 
Madagascar, Ambatoharanana, près d’Antsevabe (lac 
Alaotra), 1000 m, 6 mars 1951 (holo-, P). 

Les épillets sont semblables à ceux de P ieptolo- 

moides, la glume inférieure est aussi longue ou un 

peu plus courte que l’épillet mais il ne nous paiaîr 

pas possible de distinguer une espèce d'après ce 

matériel. Toutefois les feuilles sont différentes de 

celles de tous les échantillons de P leptolomoides 

examinés, par leur forme lancéolée relativement 

beaucoup plus large : 2,5-10 X 0,7-2 cm, et par la 

coloration brun-rougeâtre de la face inférieure, ce 

qui nous permet de placer ce taxon au rang de 

variété. Elle n’est connue que par le type. G. 

COURS indique que c’est une graminée de sous- 

bois, à chaumes ramifiés longs de 1,5 m. 

Pseudolasiacis neoperrieri (A. Camus) A. 

Camus 

Bull. Mens. Soc. Linn. Lyon 14 : 72 (1945). — 
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Fig. 1. — Pseudolaciasis leptolomoides (A. Camus) A. Camus : A, inflorescence jeune ; 8. base rampante d'un chaume C. frag¬ 
ment de la face inférieure d’un limbe foliaire ; D, ligule ; E, sommel d'un limbe foliaire ; F, épillet et pédlcelle ; G, épillel, face dorsale ; 
H, glume inférieure; I, glume supérieure ; J, lemma de la fleur inférieure , K, fleur fertile mure vue de dos ; L, fleur fertile jeune ; 
M, sommet de la lemma de la fleur fertile. — Pseudolasiacis neoperrieri (A. Camus) A. Camus : N et O, fragment de chaume et 
panicules jeunes ; P. fragment de la face inférieure d'un limbe foliaire ; Q, épillet et pèdicelle , R, épillet et pédicelle ; S. glume infé¬ 
rieure ; T, glume supérieure ; U, lemma de la fleur fertile vue de dos ; V, lemma de la fleur stérile ; W, fleur fertile jeune, vue de dos. 
(A-M, Boivin s.n. ; N-W, Perrierde la Bâthie 14538). 
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Panicum neoperrieri A. Camus, Bull. Soc. Bot. France 
73 : 976 (1927). — Type : Perrier de la Bâthie 14538, 
Madagascar, massif de l'Andringitra, 1600 m, fév. 
1922 (holo-, P ; iso-, P). 
Panicum ihosyense A. Camus, Bull. Soc. Bot. France 

81 : 53 ( 1934). — Type : Perrier de ta Bâthie 19271, 
Madagascar, environs de Ihosy, juin 1933 (holo-, 
P) ; syn. nov. 

C’est une plante à chaumes ramifiés pouvant 

grimper à 3-4 m dans les buissons. Elle est carac¬ 

térisée par ses épillcts subglobulcux, longs de 

(2,5-)3(-3,5) mm, à glumes et lemma de la fletir 

inférieure pubérulentes-tomenteuses au sommet 

mais glabres sur le dos. La glurnc inférieure est 

aussi longue, un peu plus longue ou un plus 

courte que les fleurs, er ceci dans une même 

panicule. Les feuilles onr un limbe glabre ou por¬ 

tant quelques poils raides, très clairsemés. — Fig. 

1NW. 

Elle croît à la lisière ou en sous-bois de la forêt 

humide des Flauts-Plateaux entre 900 et 1700 m 

d'altitude (Andringitra, Ankaizina, Analavelona), 

mais on la trouve aussi en forêt txopophile plus 

sèche de l’ouest et du centre-sud (Ankarana du 

Nord, forêt du Zombitsy (Sakaraha). — Fig. 2. 

Le type de P. ihosyeme est un échantillon très 

pauvre dont les épillets brunâtres sont des épillcts 

mûrs de P. neoperrieri 

Matériel étudié. — Madagascar : Bosser 2659, 
Ankaizina, mai 1952 (P) ; Bosser 2856, Antanambolo, 
Ankaizina, mai 1952 (P) : Bosser 7992. P.K. 190 route 
Tananarive-Majunga, avant Mahatsinjo, avr. 1955 (P) 
; Bosser 19294, forêt du Zombitsy, Sakaraha, mai 
1964 (K, MC), P) ; Herb, Stat. Agriç ALiotra 27784, 
s.colL, s.loc. (P) j Humbert 14221, forêt 
d’Analavelona, au Nord du Fiherenana, mars 1934 
(B, BR, K, MO, P) ; Humbert 25411, de la haute 
Maevarano au bas Sambirano, 20-25 fév. 1951 (K, P) 
; Humbert 25551, plateau calcaire de l’Ankarana du 
Nord, entre Ambilobe et Anivorano, 4-9 mars 1951 
(G, K, MO, P) ; Murat 4231. col avant Ivohibe, route 
d’Thosy, mai 1973 (P) ; P enter de la Bâthie 14538, 
massif de l'Andringitra, fév. 1922 (P) ; Perrier de la 
Bâthie 19271, environ de Ihosy. juin 1933 (P). 

Pseudolasiacis neoperrieri var. leroyana Bosser 

&C D. Florens, var. nov. 

A typo dense pubescente dorso glumis et infemo lem- 
mate differt. 

TYPUS. — Bosser 17466, Madagascar, lsalo, près de 
Ranohira, « cafion des Singes », fev. 1963 (holo-, P ; 
iso-, G, K, MO, P). 

Tiges ramifiées. Longues de 1,50-2 m (pouvant 

vraisemblablement être plus longues), glabres, 
ayant, à la base, ± 4 mm de diamètre. Feuilles à 

limbe étroitement lancéolé à linéaire, 5-16 X 0,7- 

1,8 cm (sur les échantillons observés), longue¬ 

ment atténué-aigu au sommet, cunéiforme et un 

peu arrondi, dissymétrique à la base, glabre ou, 

plus rarement, portant quelques poils raides dis¬ 

séminés ; marges finement scabérules ; nervures 

sur la face supérieure scabrittscules ; gaines 

pileuses vers les marges et ayant au sommer 

quelques soies plus longues ; Jigule membraneu¬ 

se, tronquée, haute de 0,2-0,3 mm, à marge ± 

érodée, plus rarement ciliolée. Panicule termina¬ 

le, ample, peu ramifiée, longue de 15-20 cm. 

Pédicelles grêles, glabres, longs de 1,5-7 cm. 

Épillets subglobuleux, longs de 3-4 mm, les 2 

glumes pubcsccntes sur le dos entre les nervures 

et portant sut les marges des cils plus longs, à 

nervure médiane un peu rostrée et pubescente au 

sommet ; lemma de la fleur inférieure moins 

pubescente sur le dos et à marges hyalines, non 

ciliées. Glume inférieure aussi longue que 

l'épiUet ou dépassant un peu les fleurs, rarement 

un peu plus courre, faisant au moins les 3/4 de la 

longueur de l’épillet, 9-nervée. Glume supérieure 

semblable à la glume inférieure, de la longueur 

de l’épillet, 9-nervée. Fleur inférieure stérile ; 

lemma longue de 2,7-2,8 mm, 7-nervée, à som¬ 

met un peu comprimé, pubescent ; paléa 

oblongue, brune, longue de 2,5 mm, binervée, 

les nervures ciliées, sommer tronqué, pubescent. 

Fleur supérieure fertile, ovale, longue de 2,7-2,8 

mm, à gluntelles coriaces, lisses, brillâmes, la 

lemma à sommet rostre, portant une crête pubes- 

centc-laineuse ; paléa un peu pubescente au som¬ 

met. Étamines- 3. Épillets devenant entièrement 

brun-noirâtre à maturité. 

Cette variété n’est connue que d’une seule sta¬ 

tion près de Ranohira (lsalo), dans un canon gré¬ 

seux qui abrite des vestiges de forêt tropophile. 

Il n’est pas facile de décider de la position taxo¬ 

nomique de cette plante. Les épillets pubescents 

rappellent ceux de P. bathiei, mais ils ne sont pas 
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Fig. 2. — Distribution des espèces et variétés de Pseudolasiacis à Madagascar, aux Comores et à la Réunion. 

semblables. Chez P. batbiei la plus grande partie 

des épillets a une glume inférieure nettement 

plus courte que l'épillet, portant vers le sommet 

des poils sétuleuux longs. Sur les plantes de 

l’Isalo, la glume inférieure est toujours plus 

longue et ne porte pas les mêmes poils sétuleux. 

En fait, l’épillet, par sa morphologie, la taille de 

ses glumes, se rapproche davantage de celui de P. 

neoperrieri dont il diffère essentiellement par la 

pubescence des glumes et de la lent ma de la fleur 

inférieure. Tous les autres échantillons de P. neo¬ 

perrieri sont homogènes et ont les glumes et la 

lemma de la fleur inférieure glabres sur le dos. 

Nous considérons que les échantillons de l’Isalo 

constituent une variété. 

Paratype. — Madagascar : Bosser 19100, 

« canon des Singes », près de Ranohira, Isalo, jan. 

1964 (K, MO, P). 

Cette variété est dédiée au Professeur J.-F. 

LEROY qui a dirigé le Laboratoire de 

Phanérogamie (Muséum, Paris) de 1970 à 1984. 
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Pseudolasiacis bathiei (A. Camus) A. Camus 

Bull. Mens. Soc. Linn. Lyon 14 : 72 (1945). — 
Panicum bathiei A. Camus, Bull. Soc. Bot. France 73 
: 977 (1927). — Type : Perrier de la Bâthie 11281, 
Madagascar, Haute Bemarivo, Boïna, mars 1907 
(lecto-, P, désigné ici ; isolecto-, P). 

Espèce de la forêt sèche caducifoliée de l’Ouest 

et du Centre-Sud (Fig. 2). Proche de P. neoperrie- 

ri, elle s’en distingue par ses épillets un peu plus 

petits, longs de 2,8-3 mm, à glume inférieure 7- 

nervée, plus courte que l’épillet et portant au 

sommet des poils sctuleux pouvant atteindre 1,5 

mm de longueur. La lemma de la fleur inférieure 

est le plus souvent glabre sur le dos. 

Matériel étudié. — Madagascar : Humbert 
29638, lorèt du Zombitsy, Sakaraha, 26-29.3.1955 
(K, P) ; Leandri 893bis, Tsingy du Bemaraba (9e rés.), 
1932-1933 (P) ; Perrier de la Bâthie 501, bois du 
Firingalava, 1898 (P) ; Perrier de la Bâthie 11281, 
haute Bemarivo, Boïna, mars 1907, type de l’espèce 
(P). 

Clé des espèces et variétés 

1. Épillets ellipsoïdes, longs de 3,5-5(-6) mm .    2 
1’. Épillets subglobuleux, longs de 2,7-3(-4) mm .          3 
2. Feuilles linéaires, étroites, 5-18 X 0,5-1,2 cm à faces concolores .P. leptolomoides var. leptolomoides 
2’. Feuilles lancéolées relativement plus larges, 2,5-10 X 0,5-2 cm, à faces discolores, l’inférieure brun-rougeâtre 
.P. leptolomoides var. coursii 

3. Épillets à glumes et lemma de la fleur inférieure glabres sur le dos .P. neoperrieri var. neoperrieri 
3’. Épillets à glumes et lemma de la fleur inférieure pubescentes sur le dos .4 
4. Glume inférieure le plus souvent plus courte que l’épillet et portant de longues soies vers le sommet . 

...P. bathiei 
4’. Glume inférieure le plus souvent aussi longue que l’épillet et sans longues soies vers le sommet . 
.......P. neoperrieri var. leroyana 
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